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Il est en même temps très résistant.  
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Des pensées ou réflexions concernant mon travail artistique. 
Ce que signifie pour moi cette oreille, d’où vient-elle, quand est-elle apparue dans mon 
parcours, pourquoi, (les abus, l’autorité, le pouvoir,…).  
Il confirme ma participation à la performance.  
Je chanterai « Auf dem Wasser » en langue allemande.   
Je tremperai mes pieds dans l’eau. 
 
Novembre. 
Nous nous voyons à nouveau sur Paris. 
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Excepté les trois actions, chanter, lire, tremper mes pieds dans l’eau. 
Je ne sais rien, ni des textes, ni de la musique que Pascal Quignard prépare.  
Il ne les livre jamais avant la performance, afin qu’ils soient entendus par le public et les 
acteurs, au dernier moment.  
Il donne juste des indications, lors des répétitions, concernant les départs des interventions. Il 
veut préserver l'imprévisible, le lieu, la circonstance … 
Il m’écrit ces mots :  
 « L'instant est tellement plus intense. C'est le ‘une fois’ qui est merveilleux. »  
 
Il marche et s’approprie l’espace autour de l’oreille.  
Il s’en approche, la regarde et la trouve magnifique.  
Il est calme, toujours aussi bienveillant. 
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La performance commence. 
Nous sommes réunis dans la pénombre, le silence, le dépouillement, la sobriété. 
Une cérémonie, un recueillement prend place. 


